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NON ! Notre retraite n'est pas à vendre.  
Ce n'est pas une marchandise. 
 
Sous prétexte de l'allongement de la durée de la vie, le gouvernement veut porter un nouveau coup 
majeur à notre système de retraites. Comme en Grèce, c'est une véritable régression pour tous - 
jeunes, salariés, retraités - qu'il veut organiser. Cette réforme est inacceptable. 
Au contraire, c'est d'une retraite moderne, répondant à des besoins nouveaux, permettant à chacune 
et à chacun de vivre dignement, dont notre société a besoin. 
Il s'agit là d'un véritable débat de civilisation. Ne le soumettons pas à la dictature des marchés 
financiers. 
 

Le gouvernement français s'apprête à engager une nouvelle "réforme" de notre 
système de retraites. Une fois de plus, il jure que c'est pour le sauver. Mais ce sont 
toujours les mêmes "recettes" qu'il met en avant… 

 
Depuis 1993, des "réformes" catastrophiques. 
 

n connaît les conséquences des "recettes" mises en œuvre depuis 1993: 
baisse des pensions de 20%, aggravation des inégalités de pensions entre 
femmes et hommes … 
 

Résultat : on a de plus en plus de mal à prendre sa retraite. On vit de plus 
en plus mal sa retraite … et le chômage des jeunes a augmenté. 
 
La réforme Sarkozy ? «nous sommes au bord du gouffre,  
il faut faire un grand pas en avant !»  
 

es réformes « Balladur » puis « Fillon » devaient sauver nos retraites, le 
"déficit" s'est encore aggravé, les inégalités se sont creusées, le montant 
des pensions a diminué … et le gouvernement veut aller encore plus loin. 
Ce gouvernement dit vouloir débattre mais il refuse déjà toute autre 

mesure que celles proposées par le grand patronat. Ainsi il propose de discuter 
des propositions du MEDEF de supprimer l'âge légal de la retraite à 60 ans et de 
la porter à 62, 65 voire …67 ans ! Mais il refuse ne serait-ce qu’envisager de 
taxer les spéculateurs ! Le gouvernement instrumentalise les analyses du 
Conseil d'orientation des retraites (COR) qui prévoit que le niveau des retraites 
devrait passer de 72% à 59% des salaires .. en 2050, mais il élude la question 
centrale de la répartition des richesses 
 
 

Pour un vrai débat de société, pour une retraite  
digne du XXI° siècle : voilà le véritable défi de civilisation auquel il 
faut nous attaquer ! 
 
 

e qu'on ne nous dit pas, c'est que la retraite est d'abord malade de la crise 
(dont nous ne sommes pas responsables). Malade de la réduction des 
emplois. Malade de la stagnation des salaires et de l’injustice sociale. 
 

 
De plus en plus de jeunes entrent plus tard que leurs aînés sur le marché du travail. 
Il faut en tenir compte. 
Des millions de salariés - et notamment une majorité de femmes - subissent un 
travail partiel imposé ? Il n'y a aucune raison qu'ils subissent, en plus, une 
retraite partielle. 
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DES MENSONGES POUR  
FAIRE PASSER LA PILULE 

 
Baisser d'un tiers le niveau des 
pensions ? 
 
C'est ce que préconise le Conseil 
d'orientation des retraites (COR). Mais 
pourquoi ne pas consacrer plus de 
richesses produites (mesurées par le 
Produit Intérieur Brut – PIB) au 
financement de nos retraites ? En 25 
ans, les dividendes des gros 
actionnaires sont bien passés de 3,2 à 
8,7 % du PIB, signe que les riches sont 
devenus plus riches. Mieux répartir les 
richesses : ça a du sens ! 
 

La retraite à 67 ans ? 
 
Ca n’a aucun sens car aujourd'hui l'âge 
moyen de cessation d'activité est de 59 
ans, signe que les patrons préfèrent se 
débarrasser des seniors plutôt que de 
reconnaître leur expérience. Alors 
chômeur plutôt que retraité ? Le vrai 
objectif c’est : diminuer le montant des 
pensions ! 
Quant aux jeunes,  déjà confrontés à un 
chômage de masse, qu’adviendra t-il 
d’eux si des millions de salariés 
occupent des emplois après 60 ans ? 
 

"Réforme" ou régression ? 
 
Ce que le gouvernement prépare c’est 
une diminution du montant des 
pensions pour tous : en reculant l'âge 
du départ à la retraite, on augmente le 
nombre de salariés contraints de partir 
avec une retraite amputée (décote 
oblige). Ainsi on nous pousse à 
« capitaliser », à financer nous-mêmes 
une partie de nos retraites.  
 
A qui profite le crime ?  
 
Aux assureurs et aux banques qui vont 
engraisser leurs actionnaires sur notre 
dos ! Et tant pis pour nous si leurs 
spéculations tournent mal … 



C'est d'autant plus vrai qu'avec l'allongement de la durée de vie (jusqu'en 2008, on 
vivait plus vieux et en meilleure santé), la retraite n'est plus une fin de vie, 
c'est le commencement d'une nouvelle activité humaine et sociale. A titre 
d'exemple, 50% des associations vivent et agissent grâce aux retraités. 
 
Un besoin immense de retraite. 
 

'avenir, ce n'est pas la réforme Sarkozy, c'est une nouvelle libération humaine. 
 

 
 

Cela passe, dans l'immédiat, par des mesures 

• La retraite à 60 ans (à 55 ans pour les travaux pénibles) à taux plein, 
donc sans aucune décote, avec une pension minimum au SMIC 

• Validation des années d'études, de formation,de stage et des périodes 
d’inactivité forcée,  

• Aménagement des fins de carrière 
• Pour les femmes : rétablissement des bonifications pour chaque enfant, 

sans condition  
 

Cela passe, dans l'immédiat, par de nouveaux moyens financiers  
 

 

• Une juste répartition des richesses. En 2009, 150 milliards d'euros ont 
été versés aux patrons et aux actionnaires (38% de la richesse produite en 
France!). Pourquoi ces derniers ne contribueraient-ils pas davantage ? 

• Une cotisation pour tous - y compris pour les revenus des stocks-
options, des plus values financières, des participations-intéressements … 

• La suppression des 30 milliards d'exonération de cotisations sociales 
dont bénéficie le patronat. Ces cadeaux n'ont créé, ni sauvé, aucun emploi. 
Pire, ils ont permis de financer les délocalisations. Utilisons plutôt cet 
argent public pour l'emploi, les salaires et les retraites. 

• La suppression d’exonération des charges sur les heures 
supplémentaires 

• L'augmentation des salaires. C'est mathématique. 10% de salaire en 
plus, c'est 10% de cotisation en plus sans augmentation du taux de 
cotisation. 

• Une politique publique de développement de l'emploi. 100.000 emplois 
créés, ce sont 2 milliards de cotisations sociales en plus

Ensemble, empêchons ce nouveau recul social. 
 

a mobilisation a commencé avec les organisations syndicales le 23 mars puis le 1°et le 27 mai avec plusieurs 
centaines de milliers de manifestants. Elle se poursuivra  participons- y 
Des appels émanent de bon nombre d’organisation. A titre d’exemple celle d’Attac/Copernic "Exigences 

citoyennes pour les retraites" (avec des personnalités de tous horizons et de toute la gauche) regroupe déjà plus de 
50.000 signatures, celle des organisations de jeunesse « la retraite, une affaire de jeunes » … 
Bien des initiatives plus locales dans le département des Yvelines se mettent en place (Mantes la jolie, Sartrouville, 
les Mureaux, Poissy…)  
Citoyens : vous avez toute votre place dans cette mobilisation car c’est de notre avenir à tous dont il est 
question ! Comme nous l'avons fait à d’autre moment la bataille peu être gagné !  
 
Ce ne sont que quelques arguments, quelques propositions… Nous vous proposons de continuer la réflexion lors d'une 
réunion débat le : 

3 juin 2010 
20 heures - Salle Jacques Brel à Mantes la Ville 
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L'espérance de vie ne 
progresse plus en 
France. 
Depuis 2008, en moyenne, elle 
progresse chez les hommes de 
0,1 an et elle régresse chez les 
femmes de 0,1 an (source 
INSEE). 
Or, toutes les projections de 
population d'ici à 2050 

prévoyaient une 
augmentation continue de la 
population. C'est à partir de 
cette projection que le 
gouvernement veut 
augmenter l'âge de départ à 
la retraite à taux plein. 
Avec la mise à mal de la 
politique de santé, les 
conditions de travail 
dégradées et la précarisation 

La retraite à 60 ans,  
c'est la santé ! 
En moyenne, chaque année 
de travail après 60 ans, 
ampute l'espérance de vie de 
6 mois. Ce sont les 
compagnies d'assurance vie 
qui ont établi des statistiques... 


